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de mer qui sépare Vile Saint-Louis de la ville de Lorient.
Tout ce peuple s’entassait sur les deux rives du bassin, où 

le bateau allait être lancé, et assistait avec recueillement à 
l’office. Nous n’oublierons jamais l’émotion que nous avons 
ressentie devant ces milliers de personnes agenouillées, quand le 
prêtre s’approcha de la carcasse du futur navire, qui bientôt 
all«it être mis à l’eau, et donna la bénédiction à cet embryon 
de navire.

Cette émotion était la même chez tous les assistants, et 
quand le ministre arriva plus tard, on peut dire que pour 
beaucoup de spectateurs, |>our la grande majorité, la cérémo
nie était finie.

Ces populations maritimes ont besoin de mettre leur confi
ance en un être supérieur qui les protège dans ces multiples 
dangers que leur réserve les secrets terribles des flots. Pelle- 
tan, Trouillot, Loubet même, ne leur suffisent pas. Voilà pour
quoi ils veulent qu'on béni.-se leurs bateaux-,

Pelletan peut supprimer cette bénédiction, il ne supprimera 
pas la foi des marins. Seulement, ceux-ci se demanderont 
eu quoi cette bénédiction peut bien gêner Son Excellence le 
ministre de la marine, et chercheront quelle satisfaction il 
trouve à être désagréable à ses subordonnés. F. Javary 

(Libre Parole, 7 août 1903.)
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C’est une page u’histoire que M. Fonssagrives a écrite en 
retraçant, dans La Défense de la liberté du culte à Paris, les 
envahissements de nos églises par des bandes révolutionnaires 
et anarchistes, à la solde ou tout au moins aux ordres du gou
vernement. Page d’histoire qui semblerait une page de fable,


